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SS.ûflû000.000; la Grande-Bretagne, $5.000,-
000.00; l'Allemagne, pi-ès de 84.000,000,000;
l'Italie, S2,000,000,000 et la Belgiqueý-, $17500,-
000.000. J'omets les quelques millions de plus,
car les chiffres exacts sont à la portée de tous
ceux qui veulent les consulter. Supposant que
le pjy c:x(réancier., aient accepté le paiement
<les de ils un espèces moyennent un escompte
r'Oml.ev île 22, p. 100, quelle serait la situation?
Les .îîsEi auraient $19,379,000,000 en or,
mIiiOO- un prêt dle 9,000,000,000 qu'ils pour-
lincit fort bien con-sentir aux pays débiteurs.

M:î l recevraient aussi quelque chose pour
leS hl tIi î le guerre et de réparations. ainsi
qu. pour lesý obligations à brève et à longue

Ccv nc.qu" doit l'Allemagne, Aujourd'hui
IA-ll m~agne doit à tout l'univers 831,000,000,-
0N0. ýoîiiîm (lont elle ne pourra jamnais s'ac-
qiiicu., ct sa monnaie n*est garantie que par
8,300A0lf0.000 un cO'. Si ce plan était mnis a cxc-
(ulit oi . -ilh nations peuvent s'entendlre entre
ullb p(r Yappdiquer. et a mon avis, la chose

p cLb cr Je n'yý vois rien de fautas-
tîqi Ch e5 logiquiesi on l'applique au
imntA (pi uiive'î a 'hioii pouri hase (le lat

1.1~,dis-je, ]es nations acceptent le
1«X11lýii alif auirait alors S2,263.000,000

en or pour1 couvert ure (le sa monnaie, ut elle0
p01]itu i 'navo011 qu'un Seuil1 emprunlt cmur

tia à 11( îcil e 89(.000.00000, ou ce qui
seî'. nu ix, un empruint réparti enitre les

t oi-i on.ý h(ý mieux pourvues (le monnaie,
h-~ iCi:îts Unis. la France et la

(bih (-lretagne. î'e qui lui purincttr.îit, une
fo>ý lii> il nouvelle postuure financière, dc

sOj o ( i de liquider sa dette sans le moin-
di ineýo:i\-énien t. Le nmondle se trouverait
.in;iýi liéré (le cet horrible cauchemar des det-
tL i..îî monale s et internationales. Cela ouvri-
rot ,îisi lat voie à l'élaboration d'un nouveau
plii o daic auquel nous pourrions restaurer le

ct iecet iisýzurer le rèlevement des prix,
ce îiquoi nous ne parviendrons que le jour
oii !( puvoir d'achat des masses sera rétabli.
Toiit que nous resterons dans cette situation

rt'.~cet <le contrainte, nous continuerons
di- pif idru du1 terrain.

J'ai ici un extrait de l'Auoilist dont le ré-
dac ur a le mot juste à ce sujet. Nous faisons
con",, cn<et individu qii à un enfant qui se
p laign ai t île imauix d'estomac, lui disait:
"Ni\trigu encore lino demi-douzaine dle pom-
nieq vr't us. et tii verras l'effet".

J'ai u-'ýýavé, monsieur l'Orateur, d'esquisser,
de mon mieux, le plan conçu et le moyen d'en
faire l'application. J'étudie ce plan depuis
douze mois, et je n'y vois rien qui ne soit
logique uet j'en fais part à la Chambre dans
l'attente que le Gouver'nement nommera uîn
comit,é aîuuel s'adjoindraient des spécialistes
un vue d'examiner la quiestion ou encore que

[-M. Nieholson.]

IL Gouivernement lui-même, avant d'envoyer
ine éégto à la conférence économiqule et

ed'y souîmettr'e des propositions, confie l'étude
du problèrne à un grouîpe désigné à cette fin
pouî' un ar'river ýà des concluisions, également
udans l'espoir qili en résultera quielque chose
de nature à remettre tout l'univers sur un pied
de solidité et épargner à l'humanité le sort
qîîi l'attend si nous persistons dans cette voie
de rétr'ogr'ession.

(Lat sjance, suspendue à six heuîres, est re-
prise à huit heures.)

Reprise de la séance

mOI)IFICATION DUJ CODE CRIMINEL

Lat Chambrie passe à la suite de la discus-
sien, suispendlue le mardi 21 mars. sur la mo-
tion ede NI. Caý-rain tendant à la 2c lecture
du piojet de loi (bill n0 46) portant modifica-
t ion îlî Code criminel, rulativ'ement auix lote-
ries.

TLa mbotion est rejet('e surî diviîýion.

MO4DIF"I C'ATIOtN DEý LA LOI DtIES t NL ,
DW F"ER

I.iî ('hiiiîîe posse à lat suite île la1 uliSc-iiin,
Sspendt u'ole v'endiruedi '21 niii:r, suri lai mot ion
de MI. Roid nelait ive L lat 2c lectîure dlu pioet
de' loi (buill n' 50t fondanit il lat modification (le
lat loi deîs chii ins île fer' (talifi' t ioî).

NI. A. W. NEJL(Comox-Allu'uni) : "Mon-
sie'ur l'Oi':teui. j'appîuie î'C bill, et profiterai
dle Ce tte hoccasion pour rép ondrhîe à ('eut aines
îlî s obj ections qu'il a prov'oquées.

L'agumnt le'monhonorable ami dlAlgomia-
Est (Mý. Nic'holson) est si mil qu'il ne mérite
guère une ré 1ponse. Il est facile (le fonder' un
r'aisonnement sur îles prémisses quli lui sont
favuorales au lieuî ele pr'émisses basées suri les
faits, et c'est le eas (le I honoi'ablo dépuité. Il
supp ose que cette mesurie obligerait la cern-
mission îles cheîmins (le fei' à rayer les tarifs.
Nous n'avoens pas raison dle croire que cette
'onmmission est foimée elinsensés o11 de' valets.

ou quîe ces prochains membres ne v :îudront
pas0 mnieux. L'honorale député prétend que
ce' piojet dle loi auira pour conséquence urne
r'éducît ion (lîs taîrifs aui détriment de nos che-
mins (le fer' ilélà on malîvais-e posture finan-
cière. Il y a une différence notable entre
annuler <les tarifs et demander que les tarifs
r'elaotifs à lino même marchandise soient égali-
sés pour la même distance. Il est souveraine-
ment injuste quî'un has tarif s'applique à un
produit de valeuîr et quî'uîn tarif élevé soit
imposé sur uin article peu coûteux. Le tarif
suir le blé' donmestiquie dépasse dle beauicoup le
îdoubhle (le celuîi dii blé d'exportation, et la plus
grande partie dit blé (le la Colombie-Ang-laise


